
RIEN  DE  NOUVEAU  SOUS  LE  SOLEIL ???  
 
Premier Dimanche pour cet an presque tout neuf; Premier texte, premiers versets de 
ces écrits dit "de la sagesse". Qohéleth ou l'Ecclésiaste, un écrivain un peu 
mystérieux, sagement contestataire dans l'Ancien Testament !!!  
 
- "Vanité des Vanités, tout est vanité" est plus connu que "Futilité complète". Ce mot 
pourrait signifier : buée, vapeur, insignifiance. Futilité est un mot qui fuit bien dans la 
bouche, comme quelque chose qui n'est déjà plus…  d'une façon plus moderne on 
pourrait dire:-" Rien de neuf, circulez y a rien à voir…"C'est quand même moins bien! 
 
Nouveau Testament : Jésus est toujours en chemin dans l'évangile de Marc et ce 
texte est fort connu. Jésus, après son échec à Génézareth où il avait envoyé un 
troupeau de porcs à la mer et guéri un démoniaque violent, retourne à nouveau en 
territoire païen à Tyr puis Sidon. 
Sa notoriété le précède même en Décapole; Il lui est difficile de rester dans 
l'anonymat. La foule païenne ignorante des querelles juives attend un rabbi 
guérisseur et demande une imposition des mains .Elle est bienveillante, ouverte au 
dialogue et donc à l'enseignement. 
"On" lui amène un sourd-bègue et "on" le supplie de le guérir. Ce "on " désire venir 
en aide à ce malade. Elle est sans doute avide de voir et d'entendre ! 
 
Mais Jésus s'isole avec le sourd. Il n'est pas un faiseur de miracles. Cet homme 
sourd sans nom, à quoi bon un nom? ne peut l'entendre et vaguement parler ou 
grogner, mais il voit. Dans ce tête-à-tête avec Jésus (au sens propre du terme), il 
n'est plus un infirme "qu'on amène", mais un homme en souffrance privé de 
communication avec ses semblables. Jésus traduit en gestes ce qu'il ne peut 
entendre:  -"Ouvre-toi"! Cet homme prisonnier est libéré de son infirmité; Il pourra 
avoir un nom et dire "je";  il pourra librement  entendre le message du Seigneur. 
Quelque soit le ou les individus, Jésus les rejoindra toujours dans leur handicap 
physique ou psychologique. 
A chacun sa surdité; Et moi aujourd'hui, quelle est la mienne? Quelles sont les 
nôtres? 
 
Le sourd guéri parlait distinctement ! La foule accourt transportée, bruyante, le 
groupe se reforme remuant, joyeux, volubile, et, Jésus leur réclame le secret ! Il 
demande le silence à celui qui ne parlait ni entendait, Il réclame le secret à la foule 
médusée… peine perdue! 
 
-"Il fait tout à merveille, Il fait même entendre les sourds et parler les muets" 
 
Et pourtant cette foule n'avait jamais entendu parler du prophète Esaïe, qui l'avait 
annoncé. (Es.35,5) 
Le dernier verset du texte est en forme d' Alleluyah, chœur antique de païens 
reconnaissant avant la communauté juive, l'œuvre de Dieu manifestée en 
Jésus-Christ.  Plus Jésus est contesté  dans son pays par les autorités religieuses, 
plus Il est reconnu ailleurs, attendu chez les païens, guetté par le peuple ouvert à Sa 
Parole..  
 



Il est à peu près certain qu'à l'heure actuelle, si l'on posait à des croyants ou 
incroyants la question: - "Que savez-vous de Jésus?" Ils citeraient les récits d'un 
certain nombre de miracles, soit pour admirer, soit pour se gausser.  
Mais qu'est-ce qu'un miracle?" choses extraordinaires par lesquelles Dieu fait signe 
aux hommes, qui s'en étonnent. (définition du dictionnaire du N.T.) 
 
Notre humanité est friande de prodiges. Il n'est qu'à voir la floraison des marchands 
de rêves, des gourous,  des charlatans, qui vivent parfois grassement de la crédulité, 
de la faiblesse et de la misère humaine.  
Jésus a fait  un certain nombre de miracles, notamment des guérisons, mais souvent 
en se les faisant arracher à la mesure de la foi des solliciteurs. Il ne veut pas d’une 
foi aveuglée par l’ignorance, la curiosité ou la convoitise. 
- « Montre-moi un miracle, et, je te montrerai ma foi ! » 
-  Bien des puissants de son époque auraient voulu y assister ! pour ne citer 

que le roi Hérode ! 
Demander une preuve, c’est mettre Dieu à l’épreuve ou le tenter! 
Dans l’A.T., le peuple juif a tenté Dieu en lui demandant des miracles, 
Satan aussi a tenté Jésus de cette manière, et, jusqu’à la croix !!!  
 -« Sauve-toi toi-même, et nous avec toi! » dira l'un des voleurs crucifiés auprès de 
Jésus. (Luc 23,39) 
 -« Il en a sauvé d’autres; Qu'Il se sauve lui-même, s'Il est le Christ, l'élu de Dieu!" 
diront les chefs des prêtres. (Luc 23,35)  
Le Malin peut lui aussi faire des prodiges étonnants ! 
 
Qu’est-ce donc qu’un vrai miracle pour le Christ ? Ce n’est pas tant qu’un aveugle, 
un sourd, un paralytique soient guéris juifs ou païens, la puissance divine le rend 
possible. 
Un miracle, c’est que la miséricorde de Dieu ait permis à une Samaritaine, 
à une Syro-phénicienne, à un collecteur d’impôts, à un démoniaque, à ses disciples 
connus et inconnus de nous, et, à nous aujourd’hui de reconnaître la patience et 
l’amour de Dieu à notre égard, et, d’adhérer librement au plan de Dieu pour 
l’humanité. 
Jésus libère l’homme de ses chaînes, de ses préjugés, tabous, de son égoïsme, 
angoisses, addictions, tout ce qui l’amène à voir en son semblable un gêneur, un 
danger, un nuisible,  pour se croire lui-même son propre dieu ! 
 
Ne nous trompons pas de Messie ! Ne faisons pas de notre foi une potion magique, 
un vaccin contre le malheur ; Prenons conscience de notre incapacité à être parfait.  
Nous ne sommes sauvés que par la grâce seule, signe miraculeux de l’amour de 
Dieu manifesté en Jésus-Christ ! 
 
Quant à toi, Ecclésiaste-Qohéleth mon frère, vieux sage d’Orient, spectateur lucide et 
désabusé du monde de ton temps, là, où ton esprit repose dans la paix de ton Dieu, 
de ton Eloïm, et là, où nous te rejoindrons tous un jour, saches qu’avec toi nous 
nous sommes dits en nous-mêmes aujourd’hui : 
-« Dieu juge le juste et le méchant, car il y a un temps pour chaque chose et pour 
chaque action. »( Qohéleth3,17) 
Mais nous avons lu, sous le soleil, que le Seigneur s’est fait homme en Jésus, son 
fils unique, né en Palestine quelques 300 ans après toi et 2000 ans avant nous, et,  
Nous avons lu, sous le soleil, qu’à Sa voix les sourds entendaient et parlaient  



distinctement, les aveugles voyaient, les morts ressuscitaient, les prostituées se 
repentaient, les lépreux étaient blanchis, les démoniaques apaisés, les paralytiques 
rendus à la vie, et, l’évangile de la bonne nouvelle annoncé aux pauvres, aux rejetés, 
aux esclaves, aux étrangers, aux eunuques, aux notables, et, même aux femmes! …. 
 
Ce rabbi guérisseur rendaient à la vie normale, et, à tous ses aléas, tous ceux qui, 
touchés par Sa Parole, guéris dans leur corps ou leur esprit devenaient acteurs de  
leur propre vie, et, témoins actifs de la grâce qui leur a été faite. 
Jésus a donné Sa Vie librement pour nous sauver. Sa Victoire sur la mort est 
l’assurance de notre résurrection. Nous croyons qu’Il viendra dans la puissance et la 
gloire, comme Il est venu dans la faiblesse et l’humilité. 
 
Par delà les siècles nous sommes ses témoins, et, vieux sage, Ô! Qohéleth mon 
frère, j'ai vu sous le soleil que, touchés par Sa grâce des ivrognes cessaient de boire, 
des drogués de se piquer, de grands malades sereins témoigner à d'autres de leur 
foi, des groupes de prières et d'actions se réunir par delà les confessions, les pays, 
pour obtenir la libération de détenus d'opinion, des soldats ennemis fraterniser, des 
médecins, des infirmiers lutter pied à pied avec des moyens dérisoires contre la 
malaria, le choléra, le sida, le corona, les ravages des guerres fratricides, des 
démineurs rechercher à grands risques, pas à pas les mines enfouies, d'autres 
luttant contre l'analphabétisme, la famine, les violences de la vie ordinaire… tout 
cela, Ô! Qohéleth mon frère, aux sons des guerres, attentats, émeutes, crises 
économiques, politiques, forfaits en tous genres… Oui, " – Il n'y a rien de nouveau 
sous le soleil!". 
 
Mais, Qohéleth, tant que nous pourrons amener un sourire sur un visage fatigué ou 
angoissé de vieillards ou d’enfants perdus, tant qu’à une poignée de main répondra 
une pression amicale, tant que l’autre sera mon frère ou ma sœur, ces minuscules 
signes, ces onces d’amour insignes semés par delà les frontières et les barbelés 
dans l’océan de la détresse humaine, seront porteurs de Paix dans l’angoisse, de 
Force ou de sérénité dans la plus grande faiblesse, de Joie par la grâce et l’amour 
de Dieu notre Seigneur et Père. 
C’est ce que je crois et espère fermement.   Amen. 
 


